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Joseph, l'homme qui respecta sa femme 

 
Drôle de titre! 
De qui et de quoi s'agit-il? 
Quel est donc l'homme marié qui ne respecterait pas sa femme? 
Et en quoi celui qui le ferait serait-il si glorieux? 
 
Vous n'y êtes pas! 
Il ne s'agit pas d'une réserve quelconque, encore que celle-ci de mari à femme, soit 
toujours chose digne et juste, l'état conjugal le requérant plus que tout autre. 
Et il n'est d'ailleurs pas question de celle qu'implique la seule chasteté propre à cet 
état. 
 
Alors? 
Nous voulons parler de saint Joseph fiancé puis jeune époux de Marie. 
Jeune? 
Bien sûr, car c'est dans les 20-25 ans que se mariaient alors ses compatriotes et qu'il 
n'y a pas de raison de le distinguer d'eux quant à l'âge de sa décision nuptiale. 
Pas de raison non plus de le dégager des exigences ordinaires du combat de la 
continence. 
Il est jeune, sa femme aussi. 
Il est pur mais sa femme est extrêmement belle. 
J'allais dire "attirante", et c'est vrai aussi. 
Elle respire la chasteté, la piété, la modestie, vertus qui sont aussi chez lui, et ceci sera 
le seul modérateur naturel de leur penchant réciproque. 
A l'intérieur, il est vrai, d'un climat social pétri d'une rigueur pudique. 
 
Pour la Vierge, même avant l'Annonciation, il ne doit pas y avoir grand effort à faire 
pour cultiver l'amour pour son fiancé à l'intérieur du plus pur amour de Dieu. 
Aucun même, l'équilibre parfait de sa nature étant assuré par la plénitude de grâce de 
son Immaculée Conception. 
 
Pour Joseph, rien ne nous autorise à écrire que les choses sont aussi faciles, ce qui 
rehausse sa vertu. 
Il apprend de Marie qu'elle a conçu miraculeusement et il la croit sur parole, à moins 
que ce ne soit lui qui fasse part spontanément de la révélation dont il a été favorisé 
par l'ange. 
Sa femme est la mère du Messie. 
Un nouvel et immense respect l'envahit. 
Il n'est pas besoin de texte scripturaire pour comprendre qu'il ne la touchera pas. 
Jamais. 
Ni avant ni après la naissance de l'Enfant. 
Le bon sens y suffirait pour l'affirmer. 
Qui oserait? 
Nous avons, de plus, affaire au plus pieux fils qu'ait porté Israël. 
Et au plus aimant et délicat des maris (ndlr) 
 
Joseph est par excellence l'homme qui respecta sa femme. 



Il lui offrit comme à Dieu, et sans parole vraisemblablement, le sacrifice du non 
exercice de sa virilité génitale. 
Sans parole encore, sans doute, l'oblation fut agréée, avec une immense 
reconnaissance de la part de Marie…, et par Jésus enfant ou du moins adolescent 
lorsque sa conscience humaine s'ouvrit à ce genre de problème. 
 
Joseph, qu'on se représente si souvent comme un homme amoindri, est en réalité le 
plus admirable des maris et des pères. 
Sa retenue est la source, après Jésus célibataire dans la plus parfaite sainteté, de toutes 
les énergies qui font les garçons et les maris chastes. 
Il est l'homme qui respecta sa femme dans des conditions héroïques pour que d'autres 
puissent aussi le faire au besoin dans des circonstances moins exigeantes et 
différemment. 
 

* * * * * * * 
 

Ndlr : Léon XIII, puis Jean-Paul II dans Redemptoris custos, diront, dans leur prière à 
St Joseph : "Préservez nous, ô Père très aimant, de toute souillure d'erreur et de 
corruption). 

* * * * * * * 
 


